Allocution de SAS le Prince
Club Mer et Océans — Sénat Francais
29 janvier 2015

MONSIEUR LE PRESIDENT,
MADAME LA MINISTRE,
MESDAMES ET MESSIEURS LES PARLEMENTAIRES,
MESDAMES ET MESSIEURS,

CHERS AMIS,

JE SUIS TRES HEUREUX DE VOUS RETROUVER AUJOURD’HUI AUTOUR D'UN
THEME QUI M’EST PARTICULIEREMENT CHER : CELUI DES OCEANS. ET JE SUIS
SURTOUT HEUREUX QUE L’OCCASION NOUS SOIT DONNEE DE L’EVOQUER DANS
CETTE HAUTE ASSEMBLEE DE LA REPUBLIQUE FRANGAISE, EN PRESENCE

D’AUTORITES EMINENTES.

JE TIENS A REMERCIER LE PRESIDENT GERARD LARCHER ET LES
ORGANISATEURS DU CLUB MER ET OCEANS DE LEUR INVITATION. JE TIENS A

REMERCIER EGALEMENT MME GIRARDIN DE SON IMPLICATION.
LA FRANCE A, SUR LA QUESTION DES OCEANS, UNE VOIX QUI PORTE.

CELA TIENT D’ABORD A LA GEOGRAPHIE DE VOTRE PAYS, QUI S’ETEND

SUR LE DEUXIEME DOMAINE MARITIME MONDIAL.

MAIS CELA TIENT AUSSI A SON HISTOIRE, PUISQUE LA FRANCE A
TOUJOURS JOUE UN ROLE IMPORTANT DANS LA PRISE EN COMPTE ET
L’ORGANISATION DES QUESTIONS MARITIMES, DEPUIS AU MOINS L’ORDONNANCE

ROYALE DE 1681.

CELA TIENT A VOTRE ECONOMIE, POUR LAQUELLE LA MER JOUE UN ROLE

ESSENTIEL, DU TOURISME A LA PECHE, EN PASSANT PAR LE COMMERCE.
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ET CELA TIENT ENFIN AU ROLE IMPORTANT QUE CERTAINS FRANCAIS ONT
JOUE DANS LA RECONNAISSANCE DES QUESTIONS MARITIMES, QUE CE SOIT DE
GRANDS NAVIGATEURS TELS JACQUES CARTIER OU, PLUS PRES DE NOUS, DES
PERSONNALITES COMME LE COMMANDANT COUSTEAU, QUI FUT AUSSI DIRECTEUR

DU MUSEE OCEANOGRAPHIQUE DE MONACO.

MONACO AUSSI A DEPUIS LONGTEMPS LES YEUX TOURNES VERS LA MER.
CETTE ATTENTION PROCEDE D'UNE AMBITION ET D’UNE RESPONSABILITE DONT
TEMOIGNE L’INSTITUT OCEANOGRAPHIQUE, QUE MON TRISAIEUL, LE PRINCE
ALBERT I°f, FIT CONSTRUIRE A QUELQUES ENCABLURES D’ICI IL Y A PLUS D'UN

SIECLE.

C’EST POURQUOI JE CONSACRE AUSSI A LA DEFENSE DES OCEANS UNE

GRANDE PART DE MON ENERGIE.

JE LE FAIS AVEC MON GOUVERNEMENT EN PARTICIPANT AUX TRAVAUX QUI
LEUR SONT CONSACRES DANS TOUTES LES INSTANCES INTERNATIONALES ET EN

PRENANT LOCALEMENT TOUTES LES INITIATIVES QUI PEUVENT Y CONTRIBUER.

JE LE FAIS EGALEMENT AVEC LA FONDATION QUE J’Al CREEE EN 2006 ET
QUI A POUR OBJETS PRINCIPAUX LA LUTTE CONTRE LE CHANGEMENT CLIMATIQUE,
LA PROTECTION DE LA BIODIVERSITE ET LA PRESERVATION DES RESSOURCES EN
EAU DE LA PLANETE, TROIS SUJETS POUR LESQUELS LES OCEANS JOUENT UN

ROLE CENTRAL.

CES DIFFERENTES ACTIVITES, LES DEPLACEMENTS ET LES RENCONTRES
NOMBREUSES QU’ELLES OCCASIONNENT, M’ONT PERMIS D’ETRE LE TEMOIN DES
GRAVES PERILS AUXQUELS SONT CONFRONTES NOS OCEANS. DES PERILS QUI LES
MENACENT DIRECTEMENT DANS LEURS EQUILIBRES ET LEUR SURVIE. ET QUI, AU-
DELA DES MERS, REPRESENTENT UN DEFI ESSENTIEL POUR TOUTE NOTRE
PLANETE : POUR SA BIODIVERSITE ET POUR SON CLIMAT, BIEN SUR, MAIS AUSSI
POUR L’ECONOMIE ET LA SECURITE DU MONDE, EN UN MOT, POUR SES

EQUILIBRES.

CETTE SITUATION EST ATTESTEE PAR DE NOMBREUSES ETUDES. IL Y A
QUELQUES JOURS ENCORE, UNE PUBLICATION DU TRES RESPECTE JOURNAL
« SCIENCE », SIGNEE PAR UNE EQUIPE DE SCIENTIFIQUES CALIFORNIENS,
ATTIRAIT L’ATTENTION SUR LES RISQUES MAJEURS PESANT SUR LA BIODIVERSITE

DES OCEANS.
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S’APPUYANT SUR UNE BASE DE DONNEES LARGE ET VARIEE, DEPUIS LES
TRACES SEDIMENTAIRES JUSQU’AUX EVOLUTIONS DU TRANSPORT MARITIME, EN
PASSANT PAR LES EXPLOITATIONS MINIERES, LA PECHE OU LES OBSERVATIONS
OCEANOGRAPHIQUES, CETTE ETUDE N’HESITE PAS A EVOQUER LA POSSIBILITE

D’UNE VAGUE D’EXTINCTION MAJEURE DANS LES OCEANS.

CE N’EST HELAS NI LA PREMIERE, NI LA DERNIERE FOIS QUE NOUS
LISONS DES PREVISIONS DE CETTE NATURE. NOUS DISPOSONS DESORMAIS
D’ANALYSES ET D’OBSERVATIONS CONVERGENTES QUI, TOUTES, METTENT EN
LUMIERE LES MEMES MECANISMES ET LES MEMES DANGERS, TENANT A TROIS

MAUX PRINCIPAUX, QUE JE VOUDRAIS ICI BRIEVEMENT EVOQUER.

LE PREMIER EST L’APPETIT DES HOMMES, SERVI PAR DES MOYENS
TECHNIQUES TOUJOURS PLUS PUISSANTS. APPETIT DE RESSOURCES
HALIEUTIQUES, BIEN SUR, AVEC DE NOMBREUX STOCKS DE POISSONS QUI
S’EPUISENT JUSQU’A DISPARAITRE DE CERTAINES MERS, DANS LESQUELLES ILS
ETAIENT NAGUERE ABONDANTS. APPETIT EGALEMENT DE RESSOURCES
MINERALES, NOTAMMENT DES HYDROCARBURES, QUE NOUS ALLONS CHERCHER

DE PLUS EN PLUS LOIN ET PROFONDEMENT.

CELA AURA UN IMPACT D’AUTANT PLUS IMPORTANT QUE LES BESOINS
DES HOMMES VONT CROISSANTS, TANT EN ENERGIE QU’EN NOURRITURE. AVEC UN
NIVEAU DE VIE QUI PARTOUT S’ELEVE, CE DONT NOUS NE POUVONS QUE NOUS
REJOUIR, MAIS SURTOUT AVEC UNE POPULATION MONDIALE QUI ATTEINDRA

BIENTOT NEUF OU DIX MILLIARDS D’INDIVIDUS.

FACE A CES BESOINS, IL EST PREVISIBLE QUE LES OCEANS SERONT
ENCORE PLUS LOURDEMENT SOLLICITES AU COURS DES PROCHAINES ANNEES. IL

EST DONC PLUS QUE JAMAIS URGENT DE LES PROTEGER.

LE DEUXIEME DES MAUX QUE J’EVOQUAIS EST INDIRECT, MAIS POURTANT
BIEN REEL : C’EST LE CHANGEMENT CLIMATIQUE. COMME L’A MONTRE LE
DERNIER RAPPORT DU GIEC, QUI POUR LA PREMIERE FOIS CONSACRAIT UN
CHAPITRE SPECIFIQUE AUX OCEANS, IL A SUR CES DERNIERS DES CONSEQUENCES

TRES LOURDES.

DES CONSEQUENCES SUR LES ECOSYSTEMES VULNERABLES, COMME LES

REGIONS POLAIRES, QU’IL CONTRIBUE A FRAGILISER.
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DES CONSEQUENCES SUR LA BIODIVERSITE, QU’IL ALTERE

DANGEREUSEMENT.

ET DES CONSEQUENCES PLUS DIFFICILEMENT PERCEPTIBLES, PAR LE
PHENOMENE INQUIETANT ET DEJA BIEN REEL DE L’ACIDIFICATION DES OCEANS,
QUI D’ORES ET DEJA AFFECTE DE NOMBREUSES ESPECES, DE COQUILLAGES EN
PARTICULIER. ET JE N'EVOQUE PAS, BIEN ENTENDU, LA MONTEE DU NIVEAU DES
EAUX OCEANIQUES, QUI CREE CETTE NOUVELLE CATEGORIE DE REFUGIES QUE

SONT LES REFUGIES CLIMATIQUES.

LE TROISIEME DES MAUX DONT SOUFFRENT NOS OCEANS EST ENFIN LE
VIDE POLITIQUE ET JURIDIQUE QUI LES ENTOURE, VIDE INVERSEMENT

PROPORTIONNEL AUX ENJEUX QU’ILS ABRITENT.

LE PRINCIPAL OUTIL DONT NOUS DISPOSONS POUR REGIR L’ENSEMBLE
DES MERS DU GLOBE EST LA CONVENTION DE MONTEGO BAY. MONACO, QUI FUT
L’UN DES PREMIERS ETATS SIGNATAIRES DE CETTE CONVENTION, A PU MESURER
DEPUIS SA REDACTION EN 1982 LES AVANCEES QUE CETTE CONVENTION A
PERMISES. LA DEFINITION DU PLATEAU CONTINENTAL OU DES ZONES
D’EXCLUSIVITE ECONOMIQUE, DE MEME QUE L’INSTITUTION D’UN TRIBUNAL
INTERNATIONAL DU DROIT DE LA MER, ONT AINSI CONSTITUE DES ETAPES

IMPORTANTES.

MAIS L’ARSENAL JURIDIQUE DEMEURE ENCORE INSUFFISANT SUR BIEN
DES POINTS, COMME LA QUESTION DU PLATEAU CONTINENTAL ETENDU, QUI EST
AU CEUR DE NOMBREUSES INTERROGATIONS ACTUELLES, PUISQU’ELLE
DETERMINE LA CAPACITE DES ETATS A S’APPROPRIER LES RESSOURCES SOUS-

MARINES.
PLUS LARGEMENT, LE STATUT DE LA HAUTE MER DOIT ETRE CLARIFIE.

A CELA S’AJOUTE, AU-DELA DE CE TEXTE, UNE SUPERPOSITION DE
CONVENTIONS ET D’INSTITUTIONS QUI NE FAVORISENT PAS LA LISIBILITE, LA
COHERENCE, L’EFFICACITE DE L’ACTION INTERNATIONALE. LA FAO S'OCCUPE DE
LA GESTION DES PECHES, LE PNUE D'ENVIRONNEMENT, L'OMI DE NAVIGATION,

L'UNESCO DES QUESTIONS SCIENTIFIQUES.

JE CROIS DONC URGENT DE MENER A BIEN UN TRAVAIL MULTILATERAL

AUTOUR DES OCEANS.
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A CET EGARD JE ME REJOUIS BIEN ENTENDU QUE LE GROUPE DE TRAVAIL
CONSTITUE A CET EFFET AUX NATIONS-UNIES SOIT PARVENU SAMEDI DERNIER A
UN CONSENSUS SUR LA CONSTITUTION, DES 2016, D'UN COMITE PREPARATOIRE
POUR DESSINER LES CONTOURS D’UN FUTUR TRAITE AUX FINS DE PRESERVER LA
BIODIVERSITE EN HAUTE MER, TRAITE QUI NE VERRAIT LE JOUR AU MIEUX QU’EN

2018..

MAIS POUR ALLER PLUS LOIN, IL EST NECESSAIRE DE SOUTENIR TOUTES
LES INITIATIVES ET DE LES FEDERER, COMME PAR EXEMPLE CELLE DU SDSN,
AUQUEL JE PARTICIPE, ET QUI A PERMIS D'AJOUTER UN OBJECTIF DE
DEVELOPPEMENT DURABLE SPECIFIQUE AUX OCEANS, LEQUEL DEVRAIT, JE LE

SOUHAITE, ETRE ADOPTE PAR LES NATIONS-UNIES EN SEPTEMBRE PROCHAIN.

LES PRINCIPES QU’IL NOUS FAUT METTRE EN (EUVRE SONT AUJOURD’HUI
CONNUS ET FONT L’OBJET D’UN LARGE CONSENSUS. ILS ONT NOTAMMENT ETE
RAPPELES IL Y A MOINS D’UN AN DANS LE RAPPORT DE LA GLOBAL OCEAN

COMMISSION.

IL S’AGIT TOUT D’ABORD DE METTRE FIN A LA SURPECHE QUI DETRUIT
LES ECOSYSTEMES ET VIDE PEU A PEU NOS MERS. CELA IMPLIQUE NOTAMMENT
UNE REMISE A PLAT COURAGEUSE DES SYSTEMES DE SUBVENTION, QUI SONT
AUJOURD’HUI NOMBREUX ET COMPLEXES, ET PEUVENT FAVORISER CETTE

SURPECHE.

DE MEME, IL EST IMPORTANT DE SE DOTER DES MOYENS QUI
PERMETTRONT DE LUTTER EFFICACEMENT CONTRE LA PECHE ILLEGALE, ELLE

AUSSI LOURDE DE CONSEQUENCES POUR NOS MERS.

TOUT CELA DOIT S'TACCOMPAGNER D’UNE PRISE DE CONSCIENCE CHEZ LES
PROFESSIONNELS, QUI DOIVENT S'IMPLIQUER DANS UNE GESTION DURABLE DES
STOCKS, DONT ILS SERONT LES PREMIERS BENEFICIAIRES. A CET EGARD, LES
SOLUTIONS MISES EN (EUVRE EN MEDITERRANEE POUR LE THON ROUGE DEPUIS
UNE DIZAINE D’ANNEES ET DONT, AVEC MA FONDATION, J'Al ETE L’UN DES

ACTEURS, MONTRE QUE CETTE EVOLUTION EST POSSIBLE !

LA SECONDE PRIORITE A LAQUELLE NOUS DEVONS NOUS ATTELER EST LE
CONTROLE ET LA LIMITATION DES EXPLOITATIONS DE RESSOURCES SOUS-MARINES

FOSSILES. JE PENSE NOTAMMENT AUX ZONES PARTICULIEREMENT FRAGILES,
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COMME L’ARCTIQUE, OoU LE RECHAUFFEMENT CLIMATIQUE ET LES NOUVEAUX

MOYENS TECHNIQUES SUSCITENT DE NOUVEAUX APPETITS.
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FACE AU RISQUE MAJEUR QUE REPRESENTERAIT UNE MAREE NOIRE EN
ARCTIQUE, MAIS FACE AUSSI AUX INCERTITUDES CONCERNANT LES EFFETS D’'UNE
TELLE EXPLOITATION, NOUS DEVONS IMPERATIVEMENT IMPOSER DES GARANTIES

TRES STRICTES, FONDEES SUR UNE EXPERTISE SCIENTIFIQUE RIGOUREUSE.

NOUS NE POUVONS EN EFFET CONFIER L’AVENIR DE CES REGIONS AU
SEUL BON VOULOIR DES COMPAGNIES PETROLIERES, PAS PLUS QUE NOUS NE
POUVONS LES ABANDONNER A LA SEULE SOUVERAINETE DES ETATS RIVERAINS.
NoOus SAVONS L’IMPORTANCE DE L’ARCTIQUE, MAIS AUSSI DU CONTINENT
ANTARCTIQUE, POUR TOUTE LA PLANETE. ET NOUS SAVONS L’IMPACT LARGEMENT

TRANSFRONTALIER QU’AURAIT LA-BAS UNE CATASTROPHE ENVIRONNEMENTALE.

JE SUIS CONVAINCU ENFIN QUE LA COURSE EN AVANT VERS TOUJOURS
PLUS D'ENERGIES FOSSILES N'EST PAS INELUCTABLE. L'EFFONDREMENT RECENT
DU COURS DU PETROLE N’EST PEUT ETRE PAS SEULEMENT CONJONCTUREL : LES
ENERGIES ALTERNATIVES, NOTAMMENT CELLES TIREES DES OCEANS,
AUJOURD’HUI ESSENTIELLEMENT EOLIENNES, MAIS DEMAIN SANS DOUTE VENANT
AUSSI DE LA HOULE DES COURANTS OU DES MAREES, DEVIENNENT AUJOURD'HUI
ECONOMIQUEMENT COMPETITIVES, ET L'EFFICACITE ENERGETIQUE PERMET DES

ECONOMIES CONSIDERABLES, COMME NOUS LE CONSTATONS A MONACO.

NOUS DEVONS AUSSI DEVELOPPER LES AIRES MARINES PROTEGEES QUI
PERMETTENT DE SOUSTRAIRE CERTAINES ZONES A CERTAINES ACTIVITES
ECONOMIQUES. CES AIRES MARINES PROTEGEES, QUI FAVORISENT UNE GESTION
DURABLE DES MERS ET BENEFICIENT AUX POPULATIONS RIVERAINES, ONT DEJA

LARGEMENT FAIT LEURS PREUVES.

MAIS ELLES DEMEURENT MALHEUREUSEMENT TROP PEU NOMBREUSES
AUJOURD’HUI FACE AUX IMMENSES DEFIS QU’AFFRONTENT NOS OCEANS. C’EST
POURQUOI JE CROIS ESSENTIEL DE LES DEVELOPPER AUSSI RAPIDEMENT QUE
POSSIBLE. IL FAUT LE FAIRE PLUS RAPIDEMENT ENCORE QUE CE QUI AVAIT ETE
DECIDE A AICHI EN 2010, OU UN OBJECTIF DE 10% AVAIT ETE FIXE POUR 2020.
JE CROIS NEANMOINS IMPORTANT DE VISER ENCORE PLUS HAUT ET D’ATTEINDRE
RAPIDEMENT UNE PROPORTION DE 20% DE NOS SURFACES MARINES SOUS STATUT

PROTEGE.

ENFIN, LA PRESERVATION DES OCEANS PASSE AUSSI PAR LA LUTTE

CONTRE LE CHANGEMENT CLIMATIQUE, QUI SERA L’UN DES GRANDS ENJEUX DE
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2015. LA CONFERENCE DE PARIS, AU MOIS DE DECEMBRE, SERA UNE

ECHEANCE CAPITALE POUR LAQUELLE NOUS DEVONS TOUS NOUS MOBILISER.

RV
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JE VOUDRAIS DIRE ICI MA CONFIANCE A LA FRANCE, QUI A SU SE SAISIR
DE CE RENDEZ-VOUS HISTORIQUE, ET QUI LE PREPARE AVEC TOUT LE SAVOIR-
FAIRE ET TOUTE LA PUISSANCE DE SA DIPLOMATIE. JE FERAI TOUT CE QUI EST EN
MON POUVOIR POUR FAVORISER LE SUCCES DE CETTE CONFERENCE ET JE SUIS
HEUREUX DE NOUS VOIR UNE FOIS DE PLUS REUNIS AUTOUR D’UN OBJECTIF

COMMUN, COMMUN A TOUTE L’HUMANITE !
MESDAMES ET MESSIEURS, CHERS AMIS,

RIEN NE SERA POSSIBLE SANS UN EFFORT DE CONNAISSANCE

SCIENTIFIQUE, SEUL FONDEMENT D’UN CONSENSUS ELARGI.

NOUS NE POURRONS PRESERVER LES MERS ET FAVORISER LEUR
UTILISATION RESPONSABLE QU’EN LES EXPLORANT ET EN LES COMPRENANT
MIEUX. OR, COMME LE SOULIGNAIT RECEMMENT UN GRAND SCIENTIFIQUE
FRANGCAIS, NOUS CONNAISSONS BIEN MIEUX LES RELIEFS DE LA LUNE OU DE

MARS QUE LES FONDS MARINS.

C’EST DIRE QU’A CET EGARD DES EFFORTS TRES IMPORTANTS DOIVENT

ETRE CONSENTIS, QUI DEVRAIENT POUVOIR NOUS REUNIR TRES LARGEMENT.

NOUS NE SAUVERONS PAS LES OCEANS SANS LE CONCOURS DE TOUTES
LES FORCES VIVES DE CETTE PLANETE : ONG ET POLITIQUES, BIEN SUR, MAIS

AUSSI SCIENTIFIQUES, SOCIETES CIVILES ET ENTREPRISES.
CAR LE PRINCIPAL ADVERSAIRE DES OCEANS, C’EST L’HOMME.

AUSSI PREOCCUPANT SOIT-IL, CE CONSTAT EST POURTANT, JE CROIS,
PORTEUR D’ESPOIR. CAR SI NOUS SOMMES LA SOURCE DES PROBLEMES, NOUS
POUVONS ETRE AUSSI LEUR SOLUTION. A CONDITION DE SAVOIR AGIR AVEC

LUCIDITE, DANS L’UNITE, AVEC RAPIDITE.

LE RAPPORT DES SCIENTIFIQUES CALIFORNIENS QUE J’EVOQUAIS TOUT A
L’HEURE MONTRE D’AILLEURS A QUEL POINT LES MERS, EN DEFINITIVE, SONT
ENCORE RELATIVEMENT PROTEGEES PAR RAPPORT AUX ETENDUES TERRESTRES,
QUE NOUS AVONS DEJA LARGEMENT MALMENEES. IL REVELE QU’IL N’EST PAS

TROP TARD POUR LES SAUVER.
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CE CONSTAT DOIT NOUS POUSSER A AGIR, MAINTENANT.

COMME LE DISAIT L’UN DES PLUS CELEBRES MEMBRES DE CE SENAT,
VICTOR HUGO, « IL N’EST RIEN AU MONDE D’AUSSI PUISSANT QU’UNE IDEE DONT

L’HEURE EST VENUE ».

JE SUIS PERSUADE QUE LA BELLE IDEE DE LA SAUVEGARDE DES OCEANS

VOIT ENFIN SON HEURE ARRIVER.

JE VOUS REMERCIE.



